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Résumé  

 

Le niveau de développement économique au Maroc reste fragile et 

dépendant des alias climatiques et de contextes économiques et politiques des 

pays développés notamment les pays européens qui restent les principaux 

partenaires économiques. Il est marqué aussi par un développement 

inéquitable entre les 12 régions. Ce déséquilibre économique et social entre 

ces régions est le résultat d’une longue période de la marginalisation politique 

qui a marqué son histoire. Le développement économique et social ne peut 

être réalisé sans une réconciliation avec l’ensemble des territoires marocains 

et une reconnaissance des dysfonctionnements et de la marginalisation 

historique, culturelle, économique et sociale effectués volontairement ou 

involontairement dans le passé. Un développement durable et soutenable ne 

peut être atteint sans un développement général sur l’ensemble du territoire. 

En effet, traiter également ce qui supposé inégale est injuste. Il s’agit 

évidemment de compenser les inégalités initiales pour parvenir à une justice 

territoriale. Mettre cette politique au nom de l’équité et de l’égalité parait 

socialement et économiquement juste.  

L’analyse structurelle appliquée sur la région de BéniMellal-Khénifra 

nous montre que les premiers projets de développement doivent être destinés 
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au renforcement et à l’amélioration des infrastructures sociales de base. Sans 

éducation et sans santé, aucun projet de développement ne peut réussir ; 

l’amélioration de l’attractivité de cette région et de la compétitivité des 

entreprises installées au niveau de son territoire dépend de ses ressources 

humaines. Pour cela, l’Etat marocain doit établir des mesures de 

discrimination positive pour, d’une part, rétablir et éliminer les écarts sociaux 

de départ et, d’autre part, accélérer le processus de développement local et 

assurer son résultat. 

 

Mots clés : Discrimination positive ; Marginalisation ; Matrice SWOT ; 

Développement économique et social ; Maroc 

 

 

 

 

1. Introduction 

Le monde actuel est marqué par une inégalité et une injustice frappante 

dans tous les domaines (sociaux, économiques, culturels et politiques). Tous 

les pays du monde ne peuvent s’isoler des changements mondiaux : chaque 

pays influence, soit directement ou indirectement, soit d’une manière robuste 

ou faible, la stratégie de développement des autres pays. Leur souci commun 

est de trouver les plans de communication avec l’environnement international 

afin d’évoluer et de survivre dans cet environnement qui devient de plus en 

plus complexe et à risque. 

 

En effet, les changements politiques et économiques survenus dans le 

Monde entier ont influencé les stratégies adoptées par les différents pays en 

dépit de leurs niveaux de développement. Ces changements majeurs ont 

bouleversés les équilibres mondiaux, engendrant des nouveaux mécanismes 

de la gestion mondiale dont, notamment, la chute de mur de Berlin, 

l’éclatement de l’URSS, l’émergence de nouvelles puissances mondiales en 

Asie et Pacifique, l’élargissement de l’Union Européenne (UE), la sortie de 

Royaume-Unis de l’UE, la révolution tunisienne déclenchée en 2011, la 

guerre de Syrie, l’instabilité politique dans la Libye, le Yémen, le Soudan et 

l’Arabie Saoudite. 

 

Les changements mondiaux actuels ont pris la forme de la 

mondialisation au départ, phénomène qui a commencé par le relationnel pour 

passer au structurel où aucun pays ou groupe de pays (Exp. Europe) ne 

pourra y échapper (Paul BALTA, 2000). Par conséquence, la politique 

mondiale s’est métamorphosée qui s’explique spécialement par l’émergence 
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d’un monde unipolaire dominé par les États-Unis au lieu d’un monde 

bipolaire qui a été gouverné durant un demi-siècle (A. El Alaoui, 2009). Ce 

constat n’est pas une bonne chose dans la mesure où les intérêts de la 

puissance mondiale risquent (ce qui est le plus fréquent) de se confondre avec 

les intérêts des autres pays, comme a été formulé par le monde diplomatique 

de janvier 1999 : les États-Unis dominent le monde comme nul pays ne l’a 

jamais fait. Ils exercent une écrasante supériorité dans les cinq domaines de 

la puissance, à savoir la politique, l’économie, le militaire, la technologie et 

la culture1. Cette domination a changé et déséquilibrer la force politique 

mondiale surtout dans le moyen orient (la Syrie, l’Irak et le douloureux 

conflit du siècle, le Palestine). La profondeur et la rapidité des mutations qui 

se sont produites ces dernières décennies ont poussé le reste des pays de 

s’associer dans des accords multiformes afin de créer de nouveaux pôles 

économiques, politiques, militaires, technologiques et culturels capables de 

dominer et de défendre leurs intérêts. 

 

Le principal résultat de cette évolution économique au niveau mondial 

est la mauvaise répartition de la richesse entre, d’une part, les pays en voie de 

développement (PED) et les pays développés (PD) et, d’autre part, entre les 

classes sociales au sein de même pays ; ce qui a conduit à une concentration 

des richesses de la terre aux mains d’un nombre restreint des individus en 

laissant la majore partie de la population de la planète vie dans la précarité, la 

marginalisation et la pauvreté. Par conséquent, le mode de consommation est 

très diffèrent et divergeant entre l’ensemble des individus ; à titre d’exemple 

les américains consomment plus de 12% de la consommation des africains et 

les européens consomment plus de 4% de celle des africains, (El Alaoui, 

2009). Pour avoir comme résultat une société de plus en plus adressée vers la 

consommation et l’individualisme sans oublier ses conséquences néfastes sur 

l’environnement naturel. Une dégradation alarmante du changement 

climatique et épuisement catastrophique des ressources naturelles (sécheresse, 

disparitions des espèces et des plantes,…). Ce constat a engendré des 

répercussions négatives surtout sur les PED, telles que la migration rurale ou 

internationale, les réfugiés, le creusement de la pauvreté, les épidémies et 

autres. Malheureusement cette injustice mondiale dans la distribution des 

richesses soient celles crées par l’humain soient celles naturelles se manifeste 

à l’intérieure de chaque pays. 

 

 

 
1 Cité Rhafes, T. (2003). 
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Dans ce cadre d’analyse et d’évolution, le Maroc ne peut y échapper. 

Une grande disparité territoriale entre les différentes régions et une inégalité 

dans les infrastructures sociales de base, notamment l’éducation, la santé et 

les conditions d’habitat ont été détecté. Mon objectif dans ce travail est 

d’essayer de répondre aux questions suivantes : Comment réduire l’inégalité 

territoriale à l’échelle d’un pays (le Maroc) ? Comment peut-on atteindre une 

justice territoriale ? Comment rééquilibrer économiquement et socialement 

un territoire ? Ainsi donc, mon but est de montrer comment la justice 

territoriale sera un facteur important du développement social et économique 

au Maroc. Pour y arriver, je vais essayer d’élaborer une matrice d’analyse 

SWOT pour le cas de la région BéniMellal-Khénifra et d’en tirer des 

propositions et des orientations stratégiques afin de faire sortir la région de la 

marginalisation, la pauvreté et la vulnérabilité.  

 

La suite de l’article se présente comme suit. La deuxième section décrit 

la situation territoriale au Maroc, montrant ainsi l’existence des écarts 

importants entre les 12 régions ce qui implique la nécessité d’appliquer une 

politique discriminatoire positive pour rééquilibrer ce qui est en déséquilibre 

cumulée durant une longue période de la marginalisation. La troisième 

section utilise la méthode SWOT pour analyser les problèmes structurels de 

la région BéniMellal-Khénifra pour tirer quelques orientations stratégiques 

qui seront présentées dans la section de conclusion. 

  

2. Ecarts territoriaux au Maroc et politique discriminatoire positive 

 

Durant les dernières décennies, le contexte marocain a été marqué par de 

fortes dynamiques politiques, économiques et sociales, engendrant des 

profondes mutations structurelles à tous les niveaux. Cependant, les 

difficultés d’accès aux services sociaux persistent pour la majeure partie de la 

population qui abrite les zones marginalisées, telles que les compagnes, les 

montagnes, les douars, les dchars et les périphériques de grandes villes. 

 

Le Haut-Commissariat au Plan du Maroc (HCP, Maroc) a utilisé l’indice 

de pauvreté multidimensionnelle (IPM) pour éclaircir la situation de la 

pauvreté, de la marginalisation et des inégalités sociales. Cet indice permet de 

mesurer la pauvreté multidimensionnelle sur un large faisceau de besoins 

dont l’absence de satisfaction constitue des facteurs de prévalence ou de 

manifestation de pauvreté ou des facteurs de sa reproduction sociale, Figure 

N°1, tels que les services sociaux de base (l’eau, l’électricité et 

l’assainissement), les conditions de logement, de l’éducation, de la santé et 
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des moyens de communication (HCP, 2017). Ces facteurs relèvent des 

principaux objectifs retenus par l’agenda 2030 du développement durable. 

 

Figure N°1. Composition de l’Indice de la Pauvreté Multidimensionnelle 

 
Source : Elaborée par l’auteur 

Au Maroc, l’IPM de 2004 a baissé par rapport à l’année 2014, 

enregistrant un taux moyen national de 8,2%. Cependant, l’analyse de la 

décomposition de la pauvreté multidimensionnelle par source de privation en 

termes de l’année 2014 montre que la première source importante de 

reproduction de la pauvreté et de privation est l’éducation (l’éducation des 

adultes et l’éducation des enfants). Dans le milieu urbain, la santé est 

considéré comme un deuxième facteur de privation, tandis que dans le milieu 

rural c’est les conditions d’habitation essentiellement l’accès à l’eau, 

l’électricité et l’assainissement, Figure N°2. 

 

Figure N°2. Décomposition de la pauvreté multidimensionnelle par 

source de privation(en %) 

 

 
Source : Elaborée par l’auteur à partir des données de HCP, 2017 

Au niveau des 12 régions, l’IPM a varié entre 1,7% et 13,4% en 2014 par 

rapport à une variation entre 9,0% et 34,0% en 2004. Le plus faible indice 
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(1,7%) est enregistré dans la région Laayoune-Sakia Al Hamra et le plus 

élevé est marqué dans la région BéniMellal-Khénifra (13,4%).  

 

Le Tableau N°1 montre que l’IPM enregistré en 2014 ont connu un 

recul important par rapport à celui de l’année 2004. Les indices qui sont 

supérieurs à la moyenne nationale sont enregistrés dans 6 régions par ordre 

décroissant : BéniMellal-Khénifra, Marrakech-Safi, Drâa-Tafilalet, Fès-

Meknès, Oriental et Tanger-Tétouan-Al Hoceima. Ces régions les plus 

pauvres du Maroc abritent plus de 55,0% de la population dont la majorité est 

des jeunes. 

 

Tableau N°1. Classement des régions du Maroc selon l’IPM de 2014 

 

Plus pauvres : supérieur à la 

moyenne nationale 

Moyenne 

nationale 

Moins pauvres : Inférieure à 

la moyenne nationale 

BéniMellal-Khénifra 13,40% 

8,20% 

Souss-Massa 7,20% 

Marrakech-Safi 11,30% Guelmim-Oued-Noun 6,20% 

Drâa-Tafilalet 10% Rabat-Salé-Kenitra 6,10% 

Fès-Meknès 9,60% Casablanca-Settat 4,10% 

Oriental 9,50% Dakhla-Oued Eddahab 3,80% 

Tanger-Tétouan-Al 

Hoceima 

9,50% Laâyoune-Sakia Al 

Hamra 

1,70% 

Source : Elaboré par l’auteur à partir des données de HCP, 2017 

 

Bien que la région de BéniMellal-Khénifra est classée la première, c’est 

la région Marrakech-Safi qui abrite le plus grand nombre des pauvres au 

Maroc, Tableau N°2. 

Tableau N°2. Contribution relative à la pauvreté multidimensionnelle à 

l’échelle nationale 

 

Régions 
Taux de 

Contribution 

Marrakech-Safi 18,50% 

Fès-Meknès 14,70% 

BéniMellal-Khénifra 12,30% 

Tanger-Tétouan-Al 

Hoceima 
12,30% 

Total 57,80% 

Source : Elaboré par l’auteur à partir des données de HCP, 2017 

Nous constatons qu’il y a une grande disparité entre les 12 régions du 

Maroc qui s’est répercutée sur les catégories les plus fragiles de la société 



 

COMMENT LA JUSTICE TERRITORIALE PEUT ETRE UN FACTEUR FONDAMENTAL 

POUR UN DEVELOPPEMENT ECONOMIQUE ET SOCIAL ?  

Analyse structurelle de la région Béni Mellal-Khénifra-Maroc 
 

 

69 

 

notamment les enfants, les femmes et les personnes âgées. Par exemple, le 

taux d'analphabétisme de la population âgée de 10 ans et plus est de presque 

32,0% en 2014, soit une disparité entre les sexes de 22,1% pour les hommes 

et 41,9% pour les femmes, et une disparité entre les milieux qui est de 22,2% 

pour l’urbain et 47,7% pour le rural. 

 

La justice sociale au Maroc est loin d’être réalisée. Les infrastructures 

sociales de base ne sont pas équitablement réparties sur l’ensemble de 

territoire. Deux régions (la région de Rabat-Salé-Kenitra et la région de 

Casablanca-Settat) absorbent presque plus de 45,0% de la richesse produite à 

l’échelle nationale. Ce constat s’est répercuté sur les droits fondamentaux de 

la population et le creusement de la marginalisation et la pauvreté. Ainsi et 

malheureusement, il y a une grande disparité à l’intérieure de chaque région, 

à savoir entre le milieu rural, le milieu urbain, et les montagnes. 

 

3. Analyse structurelle de la région BéniMellal – Khénifra : la 

Matrice SWOT  

 

L’analyse SWOT permet de clarifier les forces (Strengths), les faiblesses 

(Weaknesses), les opportunités (Opportunities) et les menaces (Threats). 

Puisque cette méthode est considérée comme un outil d’analyse stratégique, 

elle permettra ainsi de mieux appréhender les problèmes structurels de la 

région BéniMellal-Khénifra et de tracer les actions et les mesures à prendre 

pour son avenir et la faire sortir de la pauvreté et de la marginalisation. Cette 

région s’impose comme une région agricole mais cette position ne signifie 

pas de négliger surtout sa vocation industrielle et touristique.  

Le développement local d’une région ne peut s’échapper de contexte 

national et international qui influence directement ou indirectement et d’une 

manière forte ou faible le développement local. En effet, les facteurs externes 

jouent un rôle déterminant dans le processus de développement régional et/ou 

national. L’analyse suivante essaye de se limiter aux facteurs internes qui 

relèvent des capacités/ limites de la région dont le but consiste de faire sortir 

d’autres facteurs clés de développement, en plus de facteur éducation 

(l’éducation des adultes et l’éducation des enfants) tel que dégagé dans la 

section précédente.  

 

La région de BéniMellal-Khénifra est composée de cinq provinces, à 

savoir Béni Mellal, Khénifra, Khouribga, Azilal et Fquih Ben Salah. 
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L’application de l’analyse SWOT peut être présentée selon le modèle 

suivant2 : 

 

Tableau N°3. Modèle de la matrice SWOT d’une région 

 

 POSITIF NEFATIF 

Capacités 

internes :  

Naturelles et 

Démographiques  

 

Forces 

Strenghts 

 

 

Faiblesses 

Weaknesses 

Capacités 

internes : 

Economiques et 

Sociales 

 

Opportinuités  

Opportunities 

 

Ménaces  

Threats 

Source : Elaboré par l’auteur 

 

L’analyse SWOT présentée dans ce travail est basée seulement sur les 

capacités internes de la région, distinguant celles qui sont naturelles et 

démographiques de la région et celles qui sont économiques et sociales de la 

région. Les premières capacités sont analysées pour dégager les forces et les 

faiblesses de la région dont leurs changements structurels sollicitent une 

durée du temps moyenne ou longue. Les deuxièmes capacités sont analysées 

pour dégager les opportunités et les menaces dont leurs changements 

structurels exigent une durée de temps plus en mois courte.  

 

Cependant, il ne faut pas anéantir l’existence des relations entre ces 

différentes capacités puisqu’on peut avoir des relations directes et/ou 

indirectes entre les différents facteurs : pour chaque facteur Fi (i = S, W, O, 

T) de la matrice a la possibilité d’influencer d’une manière négative et/ ou 

positive au moins une capacité, Figure N°3.  

 

 

 

 

 
2  La plupart des informations et données sont illustrées du rapport la « Monographie 

Générale de la Région de BéniMellal-Khénifra », Ministère de l’Intérieur, Direction 

Générale des Collectivités Locales, Maroc, 2015. 

FS F

W 

F

T 

F

O 
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Figure N°3. Modèle de transmission des impacts  

  

 

 

 

 

 

 

 

Source : Elaborée par l’auteur 

 

 

A-Capacités Internes naturelles et démographiques de la région : 

 

Au niveau des forces : 

La région s’étend sur une superficie de 28.374 Km² soit presque 4% du 

territoire marocain. Elle est dans une articulation centrale : au Nord la région 

de Rabat-Salé-Kénitra; au Nord-Est, la région Meknès-Tafilalet; au Sud et au 

Sud-Ouest, la région de Drâa-Tafilalet et à l’Est les régions de Casablanca-

Settat et Marrakech-Safi. 

 

La région est marquée par une dominance d’un piémont (le Dir) très 

prospère sur le plan agricole que surplombent les massifs montagneux du 

Haut Atlas oriental et du Moyen Atlas central, «le château d’eau », véritable 

veine nourricière du pays. Elle contient le premier périmètre irrigué du 

Maghreb en étendue celui du Tadla. Elle contient la plus importante réserve 

minière de phosphates, se situant dans la province de Khouribga. Ainsi, 

d’autres capacités minières importantes ont été identifiées dans la région et 

dont les principaux gisements se trouvent dans la province de Khénifra tels 

que : la Barytine, le Zinc, le Pyrophyllite, la Fluorine, le Fer, l’Argent et le 

Cuivre. 

 

La région se trouve à 80% au niveau du bassin versant d’Oum Er Rbia. 

Elle contient 15 barrages en plus de 7 systèmes de transfert d’eau sur les 128 

grands barrages qui sont actuellement en service au Maroc, 20 sont implantés 

sur le bassin du Sebou et 7 sur le bassin de la Moulouya. Ainsi, elle dispose 

d’une importante réserve en eaux souterraines et en forêts, soit 909.490 Ha 

dont 47,0% relève de la province de Khénifra, 34,0% de la province d’Azilal, 

16,0% de la province de BéniMellal et 3,0% de la province de Khouribga.  

 

Fi Fj Fi Fj 

Fk 

Fi Fj 

Fk 

Relation 

Directe 
Relation Indirecte 
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Du côté démographie, la région compte 2.520.776 habitants, soit presque 

7,45% de la population marocaine selon le Recensement Général de la 

Population et de l’Habitat (RGPH) de 2014. Presque 52,0% des habitants 

sont dans les milieux ruraux et montagneux. La densité est de 88,8 hab/km2 ; 

elle reste élevée par rapport à la moyenne nationale (47,6hab/km2), occupant 

ainsi la 6ème position en matière de densité après les régions de Casablanca-

Settat, Rabat-Salé-Kénitra, Tanger-Tétouan-Al Hoceima, Marrakech- Safi et 

Fès-Meknès. 

 

Selon le RGPH de 2014, la population est répartie entre 15,0% et 22,0% ; 

Khénifra englobe presque 15,0%, Fquih Ben Salah concentre 20,0%, 

Khouribga regroupe 21,0% de la population et 22,0% de la population sont 

situées à Azilal et BéniMellal. Cependant, plus que les 2/3 de la population 

urbaine de la région est concentrée dans les trois provinces de BéniMellal, 

Khouribga et Khénifra, abritant 75,0% du total de la population urbaine de la 

région. 

 

Au niveau des faiblesses : 

La région est marquée par une densité déséquilibrée, elle varie de 10 

hab/Km² à 12.700 hab/Km². Les taux d’accroissement dans le milieu urbain 

sont de 1,21% et 0,94% dans les provinces de BéniMellal et d’Azilal, 

respectivement, et qui dépassement le taux d’accroissement de la région qui 

est de 0,89% et celui de national (1,25%). Tandis que les provinces de 

Khénifra et de Khouribga ont enregistré des taux d’accroissement les plus 

faibles, soient de 0,31% et 0,83%, respectivement. 

 

En plus, la région a un patrimoine culturel riche et diversifié, témoignant 

la diversité culturelle et l’existence des monuments historiques. Mais, la 

plupart de ces monuments sont menacés par les activités économiques de la 

population sans aucune procédure juridique et administrative concrète pour 

leur préservation et leur protection. 

 

B-Capacités Internes économiques et sociales de la région : 

 

Au niveau des opportunités : 

Selon le Ministère de l’équipement, du Transport, de la Logistique et de 

l’Eau du Maroc, la région dispose d’un réseau routier moyennement dense. 

58,0% du réseau routier de la région se concentre dans la province de 

Khénifra qui contient 81,0% des routes nationales, 73,0% des routes 

régionales et 22,0% des routes provinciales. En plus, la densité sociétale 

affiche une densité régionale de 2,89 Km pour 1000 habitants et la province 
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de Fquih Ben Salah est la moins dotée avec une densité de 1,02 Km pour 

1000 habitants. En effet, la région connait une fluidité de plus en plus 

croissante de transport de personnes et de marchandises, à savoir l’autoroute 

BéniMellal-Casablanca et l’aéroport international situé dans la ville de 

BéniMellal. 

 

En plus, la région dispose d’un système très important 

d’approvisionnement en énergie électrique, composé de 7 usines 

hydrauliques, soit presque 5,5% de la production nationale sans oublier ses 

potentialités importantes et riches en production agricole destinée au marché 

national et au marché international. 

 

La région possède des opportunités importantes pour développer le 

secteur touristique et pour attirer les touristes marocains et étrangers. 

 

Au niveau des menaces : 

Le tissu économique de la région est marqué par un taux de croissance 

faible ; ce qui peut expliquer en grande partie la raison de l’augmentation de 

0.5% le taux de chômage entre 2015 et 2016 dans la région (Haut-

Commissariat au Plan, 2018). La plus grande hausse a été enregistrée parmi 

les jeunes âgés de 15 à 24 ans, passant de 14,9% en 2015 à 18,0% en 2016, 

soit une augmentation de 3,1 point. Les taux de chômage varient entre 3,8% 

et 9,5% ; le plus faible est enregistré dans la province d’Azilal et le plus élevé 

dans les provinces de BéniMellal et de Khénifra. Le taux de chômage reste 

élevé dans le milieu urbain par rapport au milieu rural. En milieu urbain, il 

est entre 9,7% (pour la province de Fquih Ben Salah) et 15,2 % (pour la 

province de Khénifra). En milieu rural, il est entre 1,7% (pour la province de 

Khouribga) et 4,8% (pour la province BéniMellal). 

La grande réserve en eaux est menacée par une surexploitation non 

rationnelle des activités industrielles et agricoles. Sans des mesures sérieuses 

et urgentes, la région a un grand risque de détruire son réserve en eaux.  Elle 

connait (comme le reste du Maroc) des précipitations insuffisantes, mal 

distribuées et irrégulières, ce qui engendra forcément une pénurie en eaux 

dans les prochaines années et menacera sa population notamment celle des 

montagnes.  

 

En plus de la consommation en eaux par les activités économiques, il y a 

une grande pression par l’exploitation directe de la population (sources, 

puits,…) sans traitement, ce qui peut engendrer des risques sanitaires, soit 

pour les humains, soit pour les autres espèces vivantes. 
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Pour renforcer les capacités économiques et sociales de la région, il faut 

avoir des infrastructures et des équipements en poste et télécommunications 

forts et assez élargis. Cependant, ils restent insuffisants et inéquitablement 

répartis entres les 5 provinces de la région. Au niveau des infrastructures 

sociales de base, telles que l’éducation, la santé et l’habitat. Elles sont 

marquées généralement par une difficulté dans l’accès, une mauvaise 

répartition, une insuffisance dans le taux de couvrement et d’encadrement et 

une mauvaise gestion administrative et financière.  

 

D’un autre côté, la région enregistre un rythme d’urbanisation lent et 

différent entre ses cinq provinces dont les provinces Khouribga, BéniMellal, 

Khénifra et Fquih Ben Salah concentrent 57,0% de la population urbaine de 

la région. Cette situation peut entraine un exode rurale et un dépeuplement 

des certaines zones de la région. 

 

A partir de ces éléments, on peut établir une matrice SWOT pour la 

région BéniMellal-Khénifra qui se présente dans le Tableau N°4.  

 

Tableau N°4. Analyse SWOT de la région BéniMellal-Khénifra 

 

 POSITIF NEFATIF 

C
a

p
a

ci
té

s 
in

te
r
n

es
 :

  

N
a

tu
re

ll
es

 e
t 

D
ém

o
g

ra
p

h
iq

u
es

  

FS  

-4% du territoire marocain ; 

-Position géographique stratégique, 

reliant 4 importantes régions du 

Maroc ; 

-Rôle central dans le réseau hydrique 

marocain ; 

-Surfaces agricoles importantes ; 

-Patrimoine forestier important ; 

-Gisements miniers importants ; 

-Environnement naturel importants et 

varié (vallées, montagnes,…) ; 

-Patrimoine culturel et capital 

immatériel riche et diversifié ; 

-Savoir-faire artisanaux et une 

importance de l’art culinaire ; 

-Aspects locaux uniques et 

attractifs … 

FW 

-Dégradation massive de 

l’environnement naturel ; 

-Négligence et destruction du capital 

immatériel ; 

-Risque d’une disparition de 

l’artisanat traditionnel local ; 

-Risque de destruction des 

monuments historiques et des sites 

naturels ; 

-Inefficacité des procédures 

juridiques de protection des 

monuments historiques … 
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C
a

p
a

ci
té

s 
in
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r
n

es
 :

 

E
co

n
o

m
iq

u
es

 e
t 

S
o

ci
a

le
s 

FO 

-Production agricole diversifiée et 

importante ; 

-Produits de terroir riches et variés 

-Système très important 

d’approvisionnement en énergie 

électrique ; 

-Attractivité de secteur des mines ; 

-Importante activité minière autour 

des mines de Khouribga 

(Phosphates) ; 

-Attractivité de l’offre du tourisme 

d’aventure ; 

-Marché touristique large et 

diversifié ; 

-Fluidité de plus en plus croissante de 

transport de personnes et de 

marchandises … 

FT 

-Un seul aéroport, enregistrant des 

mouvements limités de trafics ; 

-Inexistence de la voie ferroviaire ; 

-Rythme d’urbanisation lent et 

différent ; 

-Infrastructure faible et insuffisante, 

ne couvrant pas l’ensemble de 

territoire de la région ; 

-Réseau électrique ne couvre pas 

(parfois absent) l’ensemble de 

territoire de la région ; 

-Faible diversité des produits 

touristiques, à savoir l’hébergement, 

la restauration et les tours ; 

-La plupart des zones rurales et 

montagneuses ne sont pas couvert des 

infrastructures et équipements en 

poste et télécommunications ; 

- Une tendance croissante du taux de 

chômage surtout dans le milieu 

urbain ; 

-Taux de chômage des femmes reste 

très élevé ; 

-Faible taux de scolarisation dans les 

zones rurales ; 

 - Faible taux de scolarisation des 

filles ; 

-Sérieux problèmes de pauvreté, de 

vulnérabilité et des inégalités sociales 

surtout pour la population rurale et 

montagneuse ; 

-Risque d’une pénurie en eau ; 

-Défaillance de l’infrastructure 

sanitaire (nombre des hôpitaux très 

faible par rapport au 

superficie/population, manque de 

certaines compétences locales,…) ; 

-Prolifération de la pollution à cause 

de la mauvaise gestion des déchets 

solides et de la vétusté des réseaux 

d’assainissement… 

Source : Elaboré par l’auteur 
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4. Orientations stratégiques et conclusion  

 

La région de BéniMellal-Khénifra a tous les atouts pour constituer un 

pôle économique à part entière capable d’attirer des investissements 

marocains et étrangers. Notre analyse a montré que les atouts de la région 

sont multiples : la position géographique, les ressources naturelles, la 

diversité des produits agricoles, l’élevage, les sites touristiques, les mines et 

autres. Cependant, la région souffre surtout d’une certaine marginalisation 

sociale résultat d’une longue période d’inégalité territoriale et d’une 

mauvaise répartition des richesses au Maroc. 

 

Les premiers projets de développement dans la région doivent être 

destinés au renforcement et à l’amélioration des infrastructures sociales de 

base. Sans éducation et sans santé, aucun projet de développement ne peut 

réussir. L’amélioration de l’attractivité de la région BéniMellal-Khénifra et 

de la compétitivité des entreprises installées au niveau de son territoire 

dépendent de ses ressources humaines.  

 

Bien sûr, la mise en œuvre de cette stratégie de restructuration sociale de 

la région demandera un budget financier important, ce qui nécessite des 

mesures de discrimination  positive à l’égard de cette région pour, d’une part, 

rétablir et éliminer les écarts sociaux de départ et, d’autre part, accélérer le 

processus de développement local et assurer son résultat. 

 

Une stratégie de préservation des ressources naturelles et la 

rationalisation de la consommation en eaux doit accompagner la stratégie de 

renforcement et de l’amélioration des infrastructures sociales de base, ce qui 

nécessite d’encourager l’économie locale amie de l’environnement 

notamment celle liée à l’agriculture et le tourisme. 
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